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Chers lecteurs, 

Côest lô®t®, le d®but des vacances scolaires. Il 

fait beau. Il devrait faire beau plut¹t. Mais le 

temps est bizarre, d®traqu®. Côest grand soleil 

et des tonnes de flotte sur le coin du museau 

quelques minutes apr¯s.  

Le temps fluctue. Lavid®raille aussi. Dans le 

nombre de participants, la motivation, lô®mula-

tion. Dôun num®ro ¨ lôautre. Dôune semaine ¨ 

lôautre.  

Il va nous falloir r®fl®chir.  

Nous esp®rons que le 132 verra le jour en sep-

tembre. 

Ma musique d®pressive 

Pourquoi je continue ¨ môacharner 

Et surtout, dois-je le faire 

Est-ce-que cela en vaut la peine? 

Je me rends comptes que si je môacharne au-

tant, 

Côest pour lôamour que jôai pour lui 

Je veux que cet amour soit r®ciproque 

Son comportement devient agressif, il devient 

violent 

Dans ses mots, mais aussi violent pshysique-

menté 

Je commence ¨ avoir peur, je môenferme dans 

ma chambre 

Je reste muette tous les soirs 

Cela recommence comme une boucle sans fin 

M.O 

Billiers, meilleur des centres! 

On peut apprendre ¨ conduire, faire des 

®preuves th®oriques et techniques pour ouvrir 

une r®flexion psycho-professionnelle. 

Il y a lô®b®nisterie, la  soudure ¨ lôarc. On ap-

prend ¨ faire des coques de bateau avec des 

t¹les de 2cm dô®paisseur et aussi lôentretien de 

la coque : nettoyage, pon­ageé 

Confection de diff®rents objets en bois : pla-

card, ®tag¯res, porte CD, damier chinoisé 

Il y a aussi lôactivit® photo, le bar des patients 

sp®cial sans alcool, o½ on peut servir et faire la 

plonge. 

On apprend ¨ se servir dôun tracteur. On y fait  

du sport : escalade, musculation, football, c®-

no±-kayak, planche ¨ voileé 

Ce s®jour môa redonn®  confiance en moi, du 

plaisir ¨ faire des activit®s, un bon ressenti. 

Les lundis, cô®tait dur car je faisais pas mal la 

f°te, je sortais en bo´te avec des copains. 

Il y a aussi lôassociation ADSAS : ç se remettre 

debout è en breton. 

Billiers, ­a môa redonn® la plaisir dans la t°te. 

Sylvain 



Pourquoi tout est temporaire? 

Lorsquôon nage en plein bonheur, on le sait, on en profite, mais comme on dit : rien nôest ®ternel 

sauf le changement, et encore, m°me ce dernier est temporaire. 

Lorsquôon traverse des p®riodes de souffrance, on se bat comme on peut, avec nos moyens, tr¯s 

souvent nous perdons la notion du temps, comme côest le cas pour nos p®riodes de bonheur, sauf 

quôau lieu de ne plus voir passer le temps, il sôarr°teéComme une remise ¨ z®ro de soi-m°me. 

Une r®-initialisation. 

Sôadapter, garder espoir, sôentourer des bonnes personnes et surtout ALLER DE LôAVANT. Ce qui 

est fait est fait. Que ce soient les erreurs, les mauvaises rencontres, les mauvais choix...Côest du 

pass®. A nous dôen tirer les le­ons n®cessaires et de sôam®liorer afin de ne plus les reproduire. 

Côest un travail ¨ temps complet. Pour arriver ¨ nous accepter tel que lôon est. La r®silienceé 

Rien nôest tout noir ou tout blanc, mettons aussi de la couleur dans nos pens®es et dans nos cîurs. 

Tout le monde a son lot de bonheur et ses fardeaux. Mais, pas le choix que de faire avec. Nous 

sommes n®s pour vivre et pas juste pour survivre. Le temps est ®galement lôoutil le plus pr®cieux 

pour gu®rir de nos blessures. Avec le temps, tout sôapaise et se cicatrise. Avec le temps, nous avons 

®galement plus de recul que dans le moment pr®sent o½ côest possible dôen prendre...mais, plus 

compliqu®. 

Lô°tre humain a des ressources insoup­onn®es. M°me avec des pathologies psychiques, nous 

avons des ressources au fond de nous et surtout droit au bonheur.  

Alors, laissons-nous du temps, ­a va bien se passer. 

Maude 

 



Chers lecteurs, vous pouvez devenir r®dacteurs, en 

adressant vos textes ou dessins : 

Par mail : c.ouzilleau@ch-estran.fr 

Par courrier  : Lavid®raille UTAT CH estran 



Espoir 

Je me suis rendue ¨ Cherbourg suite ¨ un stage organis® par le foyer Hellebore et ­a môa beaucoup 

plu. 

Jôai ®t® tr¯s bien re­u et le vent de libert® a souffl®. La mer, le port et les mouettes ont berc® mon 

quotidien. 

Cette ville magnifique môa conquise et jôai h©te dôy retourner. La jovialit® avec laquelle jôai ®t® 

re­ue môa offert un sentiment de s®r®nit® et de confiance retrouv®. 

Lôhospitalisation qui a perdur® môenl¯ve de lôautonomie, alors savoir que je suis guid®e par 

lô®quipe soignante du foyer me conforte dans lôid®e que je suis encore capable de d®velopper des 

bonnes perspectives.  

Le travail est mon objectif et jôesp¯re que jôaurai encore les facult®s dôapprendre un m®tier pour 

môins®rer dans le milieu ordinaire, si possible plut¹t quô̈  lôESAT. 

Je me pose la question de mes capacit®s parce que cela fait trop de temps que je suis inactive et je 

doute de mes comp®tences ; dôautant que lôhospitalisation r®duit drastiquement mes ressources. 

Heureusement que je suis inscrite ¨ lôUTAT pour môoccuper et reprendre confiance, sinon jôerre-

rais dans les couloirs du service sans rien faire dôautre que de me morfondre.       D.G. 
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Le pass® 

Mes parents me donnaient jamais ni ¨ man-

ger, ni ¨ boire. 

Ils môont enferm® dans le placard. Quand ils 

ont divorc®, jôai donn® un grand coup de 

pied dans le placard. 

Je les ai vu quand ils se sont frapp®s. 

C. 



La vie 

La vie est parfois dure, m°me terrible. Avec 

nos souffrances, nos rires, nos larmes. Mais il 

faut se dire quôon nôest pas tout seul dans ce 

monde et quôil y a, parmi le ciel, une lueur 

dôespoir. Une lueur de bonheur qui va nous re-

monter vers le haut. 

Quand on est vers le bas, faut se dire que cette 

lueur dôespoir reviendra toujours vers nous, 

donc il ne faut jamais baisser les bras. Car on a 

toujours du monde pour nous soutenir, ou 

m°me de la famille qui est partie et qui veille 

sur nous et il faut tout faire pour les rendre 

fiers, ils veillent sur nous de l¨-haut. 

Moi, ce que je veux, côest avoir ma vie 

(travail, maisoné) pour rendre fi¯re ma petite 

®toile, ma maman.          SM 

Le Pr. Etiré vous parle!  

¶ Chez les autres 

¶ Dans les magasins 

¶ A la pharmacie 

¶ Au cin®ma 

¶ Dans les ®glises 

¶ Sur la plage 

¶ En classe, 

¶ Dans les mus®es 

¶ A lôh¹pital 

¶ Dans les restaurants 

¶ A lôusine 

¶ Dans la rue 

¶ Dans les salles dôattente 

¶ Dans les bus, les avions, les trains 

Dôapr¯s notre expert  Sylvain, voici la liste des 

lieux o½ il est d®conseill® de parler tout seul. 

Pourquoi ®crire? 

Pour le plaisir, pour passer du temps, pour 

ressentir ce que nous avons ¨ lôint®rieur. 

Parler de soi, de sa vie, des bons moments et 

des moins positifs. 

Jôai cette chance de le faire. Côest un passe-

temps. Lôamour des mots. 

Je fais beaucoup de fautes mais cela ne me 

d®courage pas. Avant, jôavais honte de mal 

®crire, maintenant je môen fiche. 

Je suis content de venir au journal. 

Lôambiance est bonne. Tout le monde se sent 

bien. On aime se retrouver tous ensemble, ce-

la se passe bien, côest le principal.  

Je remercie les personnes qui ont eu lôid®e de 

cr®er Lavid®raille.     MDC 

Lôhistoire de ma vie 

Tout le monde se pose cette question 

Pourquoi cela lui est arriv®? 

 

Dôautres vont plus loin dans la r®flexion 

Pourquoi mon moi int®rieur ne veut pas me li-

b®rer? 

 

Toute notre vie, on aura des questions sans r®-

ponse 

Certains ne sôen soucient pas du tout 

Dôautres cherchent au fond dôeux 

Si une voix peut lui apporter un peu de joie 

En esp®rant que cette r®ponse soit la bonne 

 

Il y a encore une majorit® de personnes 

Qui ne dorment plus 

Tant de questions sans solution 

Tant dôid®es dans la t°te 

Quôelle a lôimpression quôelle va exploser 

 

Comment faire le vide? 

Oublier, ignorer, sourire ¨ la vie 

Sôentourer de bonnes personnes 

RESTER POSITIF! 

Gigi 



 

Lôheure 

La lourdeur de mon ©me est insupportable 

Lôexil demande ¨ °tre facile 

Un abandon loin de la maison 

A lôheure quôil est jôai plus foi en la raison 

Lôheure est grave je rame dans lôair, je nage dans le bitume 

Jôex®cute la douleur que ­a môinflige de parler dans le flou 

Ne pas savoir la raison est un dur dicton 

Je môemm°le dans ce tourbillon infernal, cette heure est devenue un gros molosse 

Alors je cours jusquô̈  ne plus sentir mes jambes 

Je cours jusquô̈  ce que lôheure me rattrape et me rappelle que je suis ¨ sa merci 

Jôai peur de lôheure, chaque heure, je vieillis, je môaffaiblis 

Je ne crains ni le chaud ni le froid juste lôheure qui passe me demande en tournoi 

Jôaimerais partir jusquô̈  l¨-bas, mô®vader de tout ­a 

Oui parce que moi je nôaime pas d®pendre de lôheure 

Je cris, je ris, je pleure quôimporte lôheure 

Respirer lôodeur de la mer me rappelle que je ne suis pas assez forte pour vaincre lôheure 

Non je nôai pas peur, je suis juste en d®saccord 

Je cherche cela en fait, un r®el tr®sor 

Quelque chose qui vaut de lôor 

Sentir les feuilles vivre par del¨ le vent 

Comme un monsieur qui para´trait mourant 

Je suis descendue du train du malin il est pas arriv® ¨ lôheure 

Mais putain quôimporte lôheure ! 

Je ne comprends pas tous ces gens qui pensent quô̈  lôheure 

        Ceux qui sont motoris®s 

 comme des horloges trop bien r®gl®es  

                Ils me d®sesp¯re tous autant quôils sont 

             Ils me d®sesp¯re, 

 tellement que mon cîur fend 

                      Lôheure est grave, 

je ressens comme un vacarme,  

               lôheure nôest pas mon amie, je la maudis 

O.C 

 

 






